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ASSOCIATION DES EPICIERS DE
M ONT REAL

1,.s>'oiation les Epiclers, Section <le
1 A-r iâlion dles Marchands Dé(taiilc<urs

li(u«L.a tenu mercredi soir une lni-
"'tînî ssemblée dans ses salles ordi-

rr.Ir,-'< Nous y avons remarqué: MIM. ..
%i Iiiro". J. 1). Boileau, J, 1. Lussier, A.
Sirtraî,Iuu J. Denault, P. Fil!on. P> St-

1'it.A. Land.reville. T. Bîrunet, 0.
F'ornier, E. Painchaud, E. Il. Montpetit,

l' loran, A, Dubuc, A. Gougeon. A. Il
W<:arî Norntnnduu. J. Robert,. 0.O

Lid <iiestion du colportage a fait le,
-i'?d*une assez longue dicsin la

(li,îr es Epiclers trouvent que le ré-
U1r-Il,-iuî concernant les colporteurs e.-rt
',il -l< point du tout ob)servé.
01i ait lu«Il y a quelques mois le C'on-
' ýds %'llle adoptait un règlemenit d(l

Tidusos peine d'amende, aux yen-
d- rip fruits ou de légumes, d'annon-
A< . haute voix-A grands cris-îlutôt.
-Inarchandises incomparables. Or.

i 'bleýfpnse a produit ce curieux effet:
la 'Oix des camelots est devenue plus-

Il on nante. Ce sont les épiciers qui
lisetit et ce sont aussi les citoyens

vii en souffrent.
i.Assodatfr>n des Epîciersi a résolu,

Ili"-[ soir, de faire un appel suprême A la
'-l. jusqu'aujourd'hui, connais-

-ll Ies règlements, îaisiaît hurler dans
1,, rueC que les bananes, les patates et les
'"'Ix se vendent !uour rien. Si la puO-

,n'agit pas, les épiciers prendront
!Iit tive.

-Association des Epîciers a égale'
'nit adopté une résolution dont nous

''inons Ici le texte:--Que cette assen-
'ýe est d'opinion qu'il est d'un intérét
-nleuir. Pour les Canadiens-Français fat-

- 1 . le commerce d'épiceries; dans la Ville
\lontréal, d'entretenir de bonnes reta-
"1,ave" toutes les; Institutions coin)-

iu ialîs lIiaruqtiî-,. uusiu ilîî'. raurlic(

truri's illabil~uis (Je gi-os, i-1- i f,îlqr<s-

uralrnruîit <h elespurisse-nt être,.

(lI't <ires O)fficieýrs pour le' Inn

r-bain asr i i < I lîruuj 1<-S r(-ulll 1114 sur

vanis.
M. J )iloui li-a u*l'i-&ll

M..1 I, Lrîssier, 1er VIcîe-l'ué.-iiiî'nt

M 21A. ioré, Tré'sorier.

Mý O.0 Fouirnier, Sec-Mr< te

Les rappo<rts <1<-s Officiers s:orlulul iii-

<'hargi' ont ('1- accep-îir et ries reiui-h

nients ont étt" v-ol<-s à ceux qui les <unt

i rêsen t (N
Nous prublieronls danits uiot -irtoprochain

nuniuîro les iotrals îles offIl-lrs no<1

vel elenIt ('lusý

LE MARCHAND ET SES PROFITS

io m-narchandl de détail se plaitnt dI',
uI- pa;s faLir- de purofits. di' vi-udre <les

miarchandises au pix s '<iltit e't (io<iif
'A Perle.

A qui la faute?
A liii et lias A d'autres.
IÀM pilus curieux est qu'il vw plaigne,-

qJuand Il fait tout ce qu'il faut piour se-
débiurrasser de ses marchandises A des

prix qu'il fixe lui-inime de manière A
ne rien gagner. Il semblerait que ses

marchandises luti pèsent et que ni son
te-mps ni son travail n'ont aucune va-
lenti.

Prenons l'épicier par exemple, qlui

passe A juste titre pour le plus beau gA-
clii tr de prix qui existe sous la calotte
di-s cieux. Il voudrait passer pour un
philanthrope entièrement désintéressé
des biens de ce monde qu'il n'agirait pas
mieux. On pourrait dresser une longue
liste d'articles qu'il acbète A $1.00 la dou-
zaine et qu'il vent à 10 centins la pièce
et même A 25c. les trois.

Oui. A 25c. les trois, soit Îî $1.0'0 la

dlii. Il est vrai qu<il lpetit avoir I oui «.
i). c. dî'isr-oiiîqîte et qu'il vend ainsil $1.00'
<ce qui liti coûte 98 ou 99 centins.

Quel habile comnmerçant!
Nouîs posons en fait qu'A Montréal. tit

éicier qui1 livre les marchandises il sa
clientèl e avec ch e val e t volitunre n'a piJas

moeins de '.0 p). c. de frais généraux (Ce
qul veut (lire qu*avant de mettre tin soit
<le côte Io l marchand (lui a 20 1)i. c. de<
frais généraux sur son chiffre d'affaires
lot il, de-vrait ajouter 25 p). c. ait prix de
coût de toutes ses nmarchandises. Sont
bénéfice ne se composera que (le tout
ce qu'il pouirra ajouter à ces 25 p. c.

Dans Ila pratique on ne peuit pas ajou-
loir 25 p). c. A tous les airticles-A cause
dIli voisii-inais ce-lat ne vcut pls dtire-
qule le voisin se montre bien comner-
çaitt eni vetndant à un prix moindre qlue

celuii qui lui pernmettIrai t de se paye r <le
ses frais généralux et (le son t ravail.

iLe voisin est uin glâcheur, c'est virai.
tmais po ur quoi limiter e t surt outi pou r-
quoi renchérir encore Bur lui. comme gà-
che, en vendant au-dessous de lui ? ('"est
dle la folle, ni pluIs ni moins.

Dans ces conditions. Il n'y al pasi de'
raison de s'arrêter.

SI c'est là de la concurrence, on pet'it

direý que c'est "la concurrence A la rui-

ne.",
il v a des marchandsi qui feraient bien

mieux d'aller planter des patates oti des
choux (lue de tenir un magasin; Il8 n'ont

pas plus le sens des affaires que le che-
val qu'ils ont dans l'écurie.

lin manufacturier faisait cette remiar-
que au sujet des profits sur les nîarclian.
dises de marque: "Pourquoi les manufac-
turiers abondonneraienti15 une plus gran-
de partie de leureprofits aux détalpiurs
puisque ceux-ei nie prennerlt mêmie pas
ceux que nous leur laissons et vendent
uine Infinité de mnarchandisesI A perte, de
leur plein gré, de leur pleine volonté Il

lsu puEats 6Letres deOsui.. ~itdmaades à »tr. tuptueut la papieus "Euru.sa U.d." " Millae ua iIII StaiW" on "Iu InStra. »
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